
COHABITATION 

Premiers ministrables : 
les huit possibles de l'opposition 

Si l'opposition RPR-UDF l'emporte en mars 1986 mais que l'hôte actuel de l'Élysée décide de sy main/eµ · 
(comme la Constitution lui en donne le droit, si elle ne lui fait pas l'obligation) l'hôtel Matignon ne pourra 
rester vide. Pour occuper la résidence du Premier ministre, y aura-t-il pénurie de candidats ou au contraire 

trop-plein? Gageons que la deuxième hypothèse n'est pas la moins vraisemblable. Mais qui sera le plus avisé 
ou le plus téméraire selon le degré de difficultés attribuées à cette mission ? Le « coup » politique le plus 

spectaculaire, ce serait de choisir Valéry Giscard d'Estaing. 
Mais il y en a d'autres. Le Point fait passer huit Premiers ministrables au banc d'essai 

. JEAN-YVES BOULIC ET CATHERINE PÉGARD 

Jacques Chaban-Delmas 
70 ans 
RPR 

Ancien Premier ministre 
Président de la région Aquitaine 

Maire de Bordeaux 
Atouts. Une amitié 
avec Mitterrand qui ne 

1 s'est jamais démentie, 
même au temps, pour 
l'un et l'autre, des << af­
faires>>. La << nouvelle 

société >> aurait pu croiser les chemins 
du << socialisme à la française >>. Mais 
Chaban avait << ses >> conservaieurs, 
Mitterrand <<ses>> communistes. En 
1986, s'ils étaient délivrés àes obstacles 
politiques, ces deux hommes sont ceux 
qui pourraient sans doute le plus facile­
ment s'accommoder l'un de l'autre. 
Certains barons du gaullisme crient 
<< casse-cou >> à Chaban, mais ils lui 
portent trop d'affection pour l'aban­
donner. D'autres, dans l'opposition, 
imaginent qu'à son âge il ferait un 
<< bon intérimaire >> pour la période 
1986-1988. Lui, il rêve : << Vous verrez 
bien, mes lascars !. .. >> 

Handicaps. Son âge 
(( Mitterrand et Chaban 
ne vont tout de même 
pas nous jouer un re­
make des "Papy font de 
la Résistance")>, gro­

gne un jeune du RPR. L'opposiüon 
craint fort que Jacques et François ne 
se lancent dans un duo << copain­
coquin » : << Quand nous avons signé 
l'accord pour gouverner sans compromis­
sion, s'amuse un député de ]'UDF, nos 
amis du RPR, qui songeaient à lui, 
étaient plus f:{Bnés que nous. )> 
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Jacques Chirac 
52 ans 
RPR 

Ancien Premier ministre 
Président du RPR 

Maire de Paris 
Atouts. <1 Son avenir 
tient dans la victoire de 
1986. Il sera l'homme 
clé de la vie politique 
française)), assure son 

••-rL~■ lieutenant Jacques 
Toubon. Leader du plus gros parti de 
la majorité (il clame partout que les 
gaullistes reviendront à deux cents au 
Palais-Bourbon), le maire de Paris se­
rait donc tout désigné pour retrouver 
Matignon. Cohabitationniste de la pre­
mière heure, il se fonde sur une lecture 
gaulliste pragmatique de la Constitu­
tion. Il propose une nouvelle voie entre 
<< socialisme et barrisme >>. Pousser bru­
talement l'estocade contre le Président 
serait bien dans sa manière. 

Handicaps. Pour 
beaucoup, il formerait 
avec Mitterrand un 
tandem contre nature. 
Il a affirmé le 5 mai au 
<< Grand Jury RTL-Le 

Monde>> qu'il n'avait (( aucune vocation 
à assumer la fonction de Premier minis­
tre de François. Mitterrand)). (( Une 
phrase modérée, qui ne ferme en réalité 
aucune porte)), s'empresse-t-on de cor­
riger dans son entourage. Mais Barre, 
drapé en Commandeur, n'aurait pas 
fini de se gausser des incompétences 
supposées de l'ex-nouveau Premier mi­
nistre. Chirac le sait : il n'aurait pas 
droit à l'erreur ; l'échec signerait ses 
adieux à l'Élysée. 

Valéry Giscard d'Estaing 
59 ans 
UDF 

Ancien président 
de la République 

Député du Puy-de-Dôme 
Atouts. Il explique 
qu'il a failli se couper 
en se rasant parce que 
les journalistes inter­
prétaient son interview 
dans L'Express comme 

un acte de candidature à Matignon. 
Mais il dit aussi que seule une person­
nalité qui aurait déjà détenu de << bau- · 
tes responsabilités >> serait digne de ce 
poste. Et qui . sait si le tandem 
Mitterrand-Giscard ne répond pas aux 
vœux plus ou moins secrets des Fran­
çais ? Il est difficile de trouver dans 
l'opposition un homme qui ait plus 
d'expérience et soit crédité de plus 
d'acuité intellectuelle. Giscard n'est pas 
de ceux qui rechercheront l'affronte­
ment direct. Avec lui, Mitterrand a 
quelque chance d'aller jusqu'au bout de 
son mandat. L'opinion internationale 
en serait épatée et, sans doute, favora­
blement impressionnée. 

Handicaps. Aux yeux 
de certains électeurs, il 
incarnerait le retour au 
passé. Il n'est ni honni 
ni vomi des Français, 
mais il a du mal à re­

gagner le terrain perdu. En outre, la 
position de Premier ministre le remet­
tant en selle pour l'élection présiden­
tielle, Valéry Giscard d'Estaing pour­
rait réveiller, chez les gaullistes, 
quelques allergies et quelques rancœurs 
tout juste assoupies. 
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Simone Veil 
57 ans 
UDF 

Ancien ministre 
Ex-présiden(e du_Parlement européen 

Depute européen 
Atouts. A la bourse de 
popularité, sa cote 
reste haute, même si 
elle a tendance à s'ef­
friter. Elle aime Je 

. . . , combat et le pouvoir, 
mais Jow_t dune image rassurante et 
non partisane (sauf vis-à-vis de Le 
Pe~)- Res~ectée, elle est rarement criti­
quee ~ubhquement. RPR et UDF en 
ont fait leur tête de liste l'an dernier 
~~x européennes. Elle est déjà connue à 
1 etranger. Son expérience ministérielle 
et son_ aura ~e présidente du Parlement 
eurol:'een lm donnent une crédibilité 
certaine. 

Handicaps. Le Pre­
mier ministre de 1986 
ne pourra pas être un 
amateur en économie : 
or elle n'est pas une 

. professionnelle. Et 
pour ~arre face aux habiletés tactiques 
de Mitterrand, il ne faudra point en 
?J~quer. Exigeante, souvent emportée 
il lw est arrivé de malmener son entou~ 
rag~. de hauts fonctionnaires, mais les 
~olit1q~es ne_ sont pas des hauts fonc­
tionnarres. Sunone Veil n'a peut-être 
pas beauc~up d'adversaires, mais elle a 
des ennerrus. 

Michel Giraud 

Handicaps. L'œcumé­
nisme de ce vrai chré­
tien agace certains de 
ses compagnons (à 
C~)lnmencer par le pré-

. s1dent du groupe séna-
torial ~PR Charles Pasqua). Homme 
de terrarn f'eu connu de l'opinion et au 
look un bnn suranné, il rame à contre­
courant des << surfers >> de l'énarchie._ 

François Léotard 
43 ans 
UDF 

, Sec:étaire général du PR 
Depute du Var, maire de Fréjus 

Atouts. Mitterrand 
aime c~s hommes jeu­
nes, brillants, un rien 
provocateurs, qui sa-

- v~nt énon~~r vite et 
, bien de vieilles idées 

enrobees de nobles sentiments, ou l'in­
verse_. Ses ac~ents de vérité, son talent 
de_ d1amantarre en formules font mer­
v~~lle dans les médias. Du reste il a 
.deJà des admirateurs, des fans, pr~sque 
des ~<grognards>>. C'est Fabius en li­
berte, avec l'inquiétude en plus 
Comme Chirac en 1974, il n'a rien à 
per?re et beaucoup de crédit à gagner. 
Et il ne donnera pas le sentiment d'un 
retour au passé. 

Handicaps. Sa der-
nière émission 
<< L'heure de vérité >> ~ 
fait apparaître <l'es 
~anques : d'expé-

r?~che défenseur de la cohabitati0n ir- z 
nte par lep~ d~ Barre sur l'éche~ de 2 
la n?uv~lle maJonté entre 1986 et 1988, I­
l~ reussite à Mati~on est sans doute = 
l_un des_fantasmes mavoués de ce gaul­
liste qw cogite inlassablement sur le 
<< rassemblement des Français>>. 

Handicaps. Cet , enar-
que qui a fait ses clas­
ses au cabinet de 
Georges Pompidou n'a 

' - pas eu le temps de 
. · passer par le sacro-

sam t cursus ministériel. Même s'il fait 
souvent allégeance à Chirac s . . , es anus 
s!-lspectent son _mdépendance de franc-
trreur. Les barnstes, qui en avaient fait 
un de leurs favoris ,au RPR, ne lui par­
donnent pa~ so~ crime de lèse-majesté 
sur 131 .c?hab1tation. Et lui-même, sûr de 
s,a v~nte, peut s'abîmer en un jour dans 
I anticonformisme. 

René Monory 
62 ans 
UDF 

A~c[en ministre, sénateur de la Vienne 
President de la région Poitou-Charentes 

Atouts. Gros travail­
leur, épaules de cat­
cheur, nez puissant il 
n'a pas le profil én~­

:.. quis_é . d'un politique 
___ _,_~. pans1en. C'est un 

Mauroy, plus centriste et moins lyri-

· 55 ans 
RPR 

Président du conseil régional 
d'Ile-de-France 

Sénateur du Val-de-Marne 
Atouts. Un proche de 
Chirac, qui ne sou­
haite pas voir le maire 
de Paris redevenir Pre­
~er ministre, a dit un 
Jour à Michel Giraud . 

. · nence (ministérielle), ?e connaissances (économiques), peut­
etre _mê~e de densité. <1 Éliacin, va ... )>, 
a~rait dit Barre. Fabius fait montre 
d une plus grande maîtrise. << Léo >> 
commence seulement à s'émanciper de 
ses tut~urs : Ponia, d'Ornano, et sur­
tout Giscard. Et s'il retombait sous le 
charme d'un autre, plus redoutable 
peut-être : le Président? 

que,_ r;converti dans le libéralisme et 
fasc~e par les technologies de pointe 
IJ 1:1 mformatisé la plupart des mairie~ 
de son département et créé à Poitiers 
un • << f~turoscope >>. Provincial, mais 
<< cable >> .. ~ragmatique et sans 
c?.mplexe'. il Joue les Pinay à coups 
d I?ees ~unples et d'assurance tran­
quille. Ainsi va-t-il présenter à partir 
d~ 28 mai, dans une campagn'e publici­
tarre? douze mesures pour rétablir la 
c~nf1ance ~n 1986. Ancien ministre des 
Fmélflces, il connaît l'économie, mais 
plut~t à _la_ façon Mitterrand : << L'éco­
nomie, dit-il, est fille du bon sens. )) Son 
langage est sans obscurité, ni détour, ni 
franfrelu~hes : de quoi mettre en man­
que les << mtellos >>. 

<( !'~urquoi pas vous ? >> Pourquoi pa~ 
lw . Le patron .de la plus grosse région 
~e France e_t de la puissante Associa­
t10_n des maires court de ville en ville 
ammé ~'u? dynamisme inaltérable ~; 
<'le c~nvicu?ns simples et ardentes. La 
~renuè~e? c est sa foi dans l'union de 
1 op~os1t10n. Il a toujours entretenu des 
relations se:eines avec )'UDF. Entre­
preneu.r qw s'est fait lui-même il a 
nou_é de fortes amitiés dans les nrilieux 
soc10professionnels. Au palais du 
~uxembourg, il s'est bâti une réputa­
tion de grande modération. 
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Philippe Séguin 
42 ans 
RPR 

Vice-présjdent de l'Assemblée nationale 
Depute des Vosges, maire d'Épinal 

Atouts. Au très court 
hit-parade socialiste 
des hommes de droite 
<<_ cohabitables >>, il ar­
nve ex aequo avec -le 

. . centriste Bernard 
Sta~1. Le VlCe-président de l'Assemblée 
nationale c?l)ectionne les billets aima­
bles des numstres de la majorité. Fa-

Handicaps. Son pro-
pre parti, le CDS est 
hostile à la cohabita­
tion et pourrait le dé­
savouer. S'il a une pré-

. . . sence, un impact, et 
sait parfois Jouer les << cavaliers seuls>> 
ce n'est tou_t de même pas Mendès. Ni 
Barre. Il dit : << La vie est courte le 
t~mps passe vite : je suis pressé. )) éela 
nsque de se voir, et de déplaire. 
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